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GAZETTE DE VIENNE,
DU MERCREDI 20 AOUT 1766.
Madrid le zz Juillet.

VC° rpS de ’ 3 feUe Reîn<
T

L'°uainere a été trans
%!l(? porté, le 3 de ce mois

au Palais à'Avanjuez àl'E
glife Collégiale de Saint-

lidephonfe . Le convoi étoit compoféde deux Alguaziis ; de quarante-deux
Religieux à Cheval , portant chacun
un flambeau ; des quatre Ordres Meri¬
dians; de deux Alcades de Cour avecleur fuite ; des timbales & clairons dela Cavalerie Royale ; de la ChapelleRoyale, avec la Croix, qui étoit ac¬
compagnée de deux Pages portant unflambeau à la main ; des deux clalTesdes Gentilshommes de la Maifon du
Roi;- de quatre Majordomes de fe-

mame ; de quatre Gentilshommes dela Chambre ; de qu.tre Cadets des-Gardes du Corps nommés Batidorer .Marchoit enfuite le char où étoit le
corps , & aux deux côtés duqueletoient quatre Ecuyers du Roi à che¬val & les Eftafiers de Sa Majefté à
pieo, huit Pages du Roi achevai avecdes flambeaux, un Officier Major &un Exempt des Gardes du Corps. Derriere le char étoient le Marquis deirhnt nlegre, Grand- Maître de la Mai-ion du Roi. & le Grand Inquiflteur,tous les deux à cheval, & la marcheetoit fermée par un Efcadron desGar-des du Corps. La premiere ftation feht a Btll, verde ; la fécondé, à Galapa-

gav; la troifieme, à Cercedilla -, la qua¬trième, à Balfain, îe au matin,
le



le coavoi «arriva au Palais Royal de
Saint -iIdepbonfe . Le corps de la feue
Reine fut placé dans l’Eglife CoLiégia*
le où l’Abbé célébra pontificaleinent
la Meffe de & quiem , qui fut chantée
par la Mufique de la Chapelle du Roi,
& après roffice Divin, il fut dépofé
dans le tombeau qui avoit été préparé
à côté de celui du feu Roi Philippe V".
Cette cérémonie fut dirigée par le.
M arquis de Montealegre. Le Marquis
de Gamoueda, Secrétaire de la feue
Reine Douairière, fut préfent à fen-
levement & à la dépoûtion du corps
de feu Sa Majefté pour en rendre té¬

moignage en qualité de Notaire du
Royaume.

Sa Majefté a fait eXpéd^r à la Ville
de Guadalaxara, par le Coufeil de Fi¬

nance, un brevet Royal, d^té du 8
de ce mois, par lequel Elle accorde
à cette Ville, à perpétuité, une Foire
franche qui durera quinze jours cha¬

que année, à compter du 14 Septem¬
bre jufqu’au 28 du même mois.

De Versailles le 6 Août.
Le Roi eft allé coucher aujourdhui

â fon Château de la Muetti,doù Sa
Majefté partira demain pour fe rendre
à Compiegne , ainfi que Madame Adelai¬

de , & Mefdames iBoire, Sophie &

Louife. La Reine eft partie d'ici au¬

jourd’hui pom Ccmpicgne. Monfeigneur
le Dauphin , Monfeigneur le Comte

Artois y font arrivés hier.
Les ûeurs de Cajfini. Camus & de

Monügny ont eu l’honneur de préfen-
ter au Roi les 776 & 78e Feuilles de
la Carte Générale de France, qui con¬

tiennent Fours & Neuf- Brifac, smft
que le premier Cahier de {'itinéraire
de la France, contenant la route de
Paris à Calais, en neuf petites Feuu
les. Le fleur Duvaucel a eu l’honneur
de préfenter auifl à Sa Majefté la Car¬

te de l’Eclipfe de Soleil qui s’eft laite
hier.

De Paris le 8 Août,
Le 5 de ce mois, on fit au Château

de Bellevue î’obfervation de l’Eelipfe
du Soleil. On en vit le commence¬
ment à 5 heures 44 minutes 6 fécon¬
dés du loir, & 45 minutes après, on
obferva que la plus grande quantité
éclipfée étoit de 4 doigts & 75 cen¬

tièmes. Le Roi a honoré de fa pré-
fence les obferVations , qui ont été
faites avec une lunette acromitique
de Dolloni , de 10 à ir pieds.

Avant l’obfervation de fEclipfe, le Sr.
le Foi > Horloger de Sa Majefté & fils
du feu fleur Julien le Roi , eut l'hon¬

neur d’expliquer à Sa Majefté lacons-
trudion d’une montre qu’il a inventée
& dont l’objet eft de fervir à déter¬

miner les longitudes en mer.
Le 22 du mois dernier , on effuya

à Verdun - fur - Garonne , Généralité
d'Auch, Sénéchauifée de Foulonfe, un
orage des plus violens : la grele tom¬

ba avec tant de force & d’abondance
que , dans lefpace d’une démi-heure,
tout'ce qui reftoit de récolte dans la
campagne, fut ravagé & entraîné par
les torrens : un petit ruiffeau qui tra-
verfe la Ville, fe déborda tout-à coup
avec tant d’impétuofité que plus de
cent maifons furent inondées, quel¬

ques • unes totalement renverfées , &
la plûpart très-endommagées ; le tor¬

rent entraîna ou gâta les meubles &
les proviûons qu’elles renfermoient &

plufleurs perfonnes furent noyées.
L’impetuofité des vents oppofés a en¬

levé la plûpart des toits, tant à la
Ville que dans les Paroiffes yoifmes,
a déraciné plus de dix miile pieds d ar¬

bres, &, pour furcroît de malheur,
a entièrement détruit les mûriers qui
donnoient déjà les plus belles efpé*
Tances & dont les plantations font
très confidérables dans ces cantons.
L’Eglife de la Communauté de Pille-
port a été renverfée par le vent & a
enfeveli fous fes ruines douze per¬
fonnes.

Sur



Sur les reprefentifions faites He "31
du mois dernier au Roi par fon Par¬

lement de Pc,vis au Sujet des Lettres
Patentes adreffées au Parlement de
Bretagne S. M. a répondu. „ Qu’Elle
étoit allée, une premiere fois, ûgni-
fier en perfonne à fon Parlement, que
fon intention étoit qu’il ne prit point
connoiffance des affaires de Bretagne ,
& que fe renfermant dans les bornes
de la partie d’autorité qui lui eft con¬

fiée, il ne s’expofât pas à forcer S M.
de venir, une fécondé fois, lui inti¬

mer fes ordres-

Suite des nouvellet de Londres du
j Août.

Le cg du mois dernier, la Princef
îe Amelie revint de la vifite, qu’Elle
étoit allee faire au Comte de Temple à
Stowe & au Duc de Marthorougb à Bien-
beim. La Patente, qui crée Mr. Gai/
laume Pitt Pair de la Grande Bretagne,
fous les Titres de Comte de Ch itbatn , Fi
comte Pynfen d ; Burton Pynfent nu CouitQ
àzSommerfet paffale 29 aux Sceaux Le
Comte àEgmont arriva le même jour
de fa Terre d’Eumore dans Somerjerts
bive à fon Hôtel à l’Amirauté : Et le
30 il fut du cercle à St. Jamei, &
a(lifta enfuite au Confeil, dans lequel
le Comte de Nortbington , après s’être
demis des grands Sceaux, que le Roi
donna au Lord Camden, baifa la main
de Si Majefté, pour avoir été nommé
Préûdent du Confeil à la place du
Comte de iVinchelfea Mr. Pitt re¬

mercia aufti le Roi de fon élévation à
la Pairie, & de ce que S. M. l’avoit
nommé Garde des Sceaux à la place
du Duc de Newcafile. Mr. fÿean Ga¬

rnen disk fe démit le même jour de fa
place d’un des CommiiTaires de laTré-
forerie ; Et il eft remplacé par Mr.
Price Campbell.

La rentrée du Comte de Cbatbam
dans les affaires , ainfi que la nomina¬
tion du Lord Camden à la Dignité de

Chancelier , répandent une fatisladio»

générale dans le Public. Leurs lu¬

mières & leur patriotisme le raffurent
fur le maintien de la Paix générale,
& fur le rétabliffement de i’union St
de l'harmonie dans nos Confeils, du
calme & de la confiance dans l’efprit
des Peuples, & enfin de l’honneur &
du crédit de la Nation au - dedans &
au dehors. On parle de plniieurs ar*
rangemens II y aura, à ce qu’on dit,
une rédu&ion dans les Troupes ré¬

glées ; la Milice Nationale fera mife
fur le pié réglé par A&e du Parlement,
& la Marine fera augmentée conûdé-
rablement. Déjà les ordres font en¬

voyés en plufieurs Ports & Chantiers
du Royaume d’y entretenir les Vaif-
feaux en bon état , de radoubler ceux
qui en ont befoia, d’achever ceux
que Ton conftruit actuellement , & de
completter les Equipages des Navires
en commlfiion.

Mr Guillaume-Henri Lyttelton eft ar¬

rivé ici depuis quelques jours de fon
Gouvernement de la Jamaïque ; & le
29 du mois dernier, il eut une con¬
férence avec le Général Conway, î’ua
des Sécretaires d’Etat. On dit , qu’U
retournera bien-tôt à fon Gouverne¬
ment ; & qu’il iera muni des pleins
pouvoirs pour terminer les diffenftons
civiles, furvenuës dans cette Isle par
la mésintelligence entre lui Gouver¬
neur & l’Affemblée générale. Le Roi
a donné le Gouvernement de la Neu¬
ve.le- Etoffe au Lord Guillaume Campbell,
celui de la Nouvelle - Ha.’ psbire à Mr.
Jean TVeniworth, & celui de la Fl ri¬

de Occidentale à Mr. Alexandre Duncan.
Le Comte de Tdbot, Grand-Maitre

de la Maifon du Roi, & le Duc de
Portland , Grand - Chambellan , font
continués dans leurs Emplois.

De la Hâte le 6 Août.
Lundi dernier , 1’ Ambaffadeur de

Maroc eut avec le Baron de Waffe-
naer. Seigneur de Catwyk, Préûdent

de



de fém aine à F Ailembîée des Etats -

Généraux de la part de la Province
de Hollands, une Conférence , dans
laquelle ce IVIiniitre lui remit fes Let¬

tres de Créance.
On apprend de Nimcgue que ie Prin¬

ce Stadbouder y étoit attendu le i5_de
ce mois, & quaprès avoir examine
les Troupes qui en compofentla Gar-
nïfon, S. A. S. reprendroit le chemin
•de Loo. Le Prince Héréditairede Ay-
fiiu • Saarbruck eft parti d ici pour s y
rendre.

eret,dansTopinion qu’il fe tient caché,
foit ici ou ailleurs, a très humblement
fupplié le Roi d'ordonner qu’il foit
répété en cette Capitale au fou du
tambour, & par AvertiiTemens publics
dans les Provinces du Royaume ; qu’au
cas qu’il vienne à être fa il!, on le con¬
duire fous bonne Efcorte pour être
livré à fes Juges, & que s’il fe trouve
hors du Royaume , S. M. daigne le
faire réclamer par tel de les Miniitres
qui réfide dans le Pays où il pourroit
s’être réfugié.,

De CopWhague le ^8 Juillet.

Le Roi vient d’élever le Prince de

McJfe-CaJJel à la Dignité de Vice Roi
de Norwegue* _ . . r.

La premiere pierre, qui ainu quon
l’a dit a été pofée à la maiion des
pauvres le 25 de ce mois,étoit couverte
l’une Médaille de cuivré, dont voici
l’Infcription : Deo Autore îf Datore.
Quod Fridericus V. < poßquam
yiuvitia egenœ , ut Rei publi a adolef-
ceret, vaganti Defidiœ, ne Civibus gravis
effet, pYofpexijjet , Aegratis vtromedelas
y foUrïiv.a Paterna ff Regia Munificen-
lia para Jet, Sene&uti If Paupertati su.
rere deevevevat Aßlum , Christtanus
VII. Rex , Popul: fui ùpes ïf Déliera ,
Anno Imperii Primo Exßr. F. Primum

Papidéin P. R Res Pauperum Juffn Elus
Civ. antes Joh. H riu. Ernfl de Bernjlorjf
Guilielmus de B-negaard. Job. End
Fr iis. Job. Hajjecber FridJdoyn, Fnd,
Quift, //m Bores. M. Julio A. O. K.
MDCCLXVL

De Hambourg U s Août.
Suivant les demi eres lettres àeBtoch

Mm le Grand - Baillif Baron de Lin
d?vbauft» ayant informé le Roi que
iralaré toutes les recherches , faites
?

3 ,;ï la Ville pour favoir ce quetoît
■ nu le Banquier Ifaac Claffon, il

n-avoit pis été
q
poifible de déçouvrnr

te iïsu de fa retraite ,1e Comimtte-Se-

De Bialystock en Pologne le 30
Juillet.

Le Comte Branicky Caltelhn de
Cracovie & Grand Général de L Cou¬
ronne a été revetu ici le 25 de ce
mois du Collier de l’Ordre de la Toi-
fon d’or, qui lui avoit été apporté de
la part du Roi à'E/pagne par M. de
Las Cafas Secrétaire de l’Ambaffade
de S. M. Cath. à Vienne. Le Prince
Jablonowsky Caftelian de Novsogrod,
muni des pleins pouvoirs du Roi d’ f-
pagne a donné le Collier au Comte
Branicky, & M- de Las Cafar a fait
les fondions de Chanceliier de l’Or¬

dre.
Le Marquis de Conflans Envoyé du

Roi T. C. auprès du Roi de Pologne
a affifté à cette cérémonie, ainü que
quantité de Nobleffe Pulonoi/e & Li-
tbuaniene qui s’étoit renduë ici.

Cette journée a été célébrée par
differentes Fêtes; on a dîné au châ¬
teau à plufieurs tables & il y en a eu
une de 118 couverts fervie fous une
magnifique tente : il y a eu auifiSpec -
tacle, & la Sale en a été ftiperbemenfr
decorée & illuminée ainfi que les Jar*
dins & l’hôtel où fe donne l’Opera.
Ces Fêtes ont continué ici durant plu¬
fieurs jours, & elles ont été fuivies
de différentes autres, qui ont été don¬
nées dans nos environs, & qui toutes
ont joint le goût a la magnificence.



SUPPLEMENT a la GAZETTEde VIENNE
DU 20. AOUT i J66,

Suite de la Déclaration que les Plénipotentiaires des Puiiïances
Mcdiatrïces ont fait à Geneve.

„ „ » Que le Magnifique Confeï!, ayant entendu & exécuté les Loix coii*for memeat à ce qui s’eroit pratiqué avant 1738, n’a tait que fuivre la regle
qui étoit prefcrite par l’Article XL de la JVieaiat on. „

„ Que, loin d’avoir donné des fujets de plaintes légitimes par des in¬
novations, il nous párok au contraire ne s erre point écarté des devoirsfacreb dun IVlagiitrat fidelej que fon adminiílration a été légale, intégrémodérée & paternelle; qu'il s'ell: montré conilamment animé du deûr leplusilncere de procurer le bien public & particulier ; ce qui eil évidemment
prouvé par la profpérité & 1 état floriffant dans lequel nous avons trouvécette République. „

„ En conféquence, nous déclarons que toutes les imputations iniurieu«fes faites aux Magnifiques Confeils , tant des Vingt-Cinq que des Deux-Cens, dans les différentes Brochures, & notamment dans le Livre intitulé :
Réponfe aux Lettres estites de la Campagne , font injuites, diétées par la pré¬vention & la paffion ; & que ledit Confeü, n’ayant rien fait qui dût le
priver de la confiance de fes Concitoyens, c’eft à tort & fans raifon qu’ilsont refufé de choifir dans le Corps du Magnifique Confeil les Chefs da la
République . „

„ Mous déclarons en outre que les fufdits Ouvrages font repréhenii -bles en ce que, pour rendre le Confeil odieux, ils ont renouvelé la mé¬
moire des vieilles diiTentions, au mépris de l’Article XXXVIII du Régle¬ment de la Médiation. „ &

„ Nous déclarons encore que les imputations faites au Confeil des
Vingt Cinq & à celui des Deux-Cens, dans un Livre intitulé: Lettres écri¬
tes de la Montagne , font des calomnies atioces; qu’on ne doit ajouter au¬cune créance à cet Ouvrage infpiré par l’efprit de vengeance .«

„ Nous efpérons que cette Déclaration , faite après un mûr examen»fervira efficacement à diiljper des préventions injuftes, qui malheureufement
ne fe font que trop accréditées, & quelle engagera les Citoyens & Bour¬
geois Repréfentans à rendre au Confeil une confiance qu’il n’a jamais cefiféde mériter. „

„ Dans cette perfuafion , nous allons travailler aux arrangemens pro¬pres à éteindre toutes les difficultés; à en étouffer les germes , & à réta¬blir fur une bafe invariable la tranquillité, l’harmonie & la confiance. Nousaflurons au furpîus que la préfente Déclaration ne portera aucun préjudiceaux divers éclaircifiemens ou modifications que nous jugerons convenable& néceffaire de faire aux Articles qui en feront fufceptibles h que nous
pro-



propoferons en fon tems au Confeil Général: ouvrage qui va faire le grand
objet de notre Miniftere & de nos foins les plus empreilés. En toi de
quoi nous avons fait expédier la préfente Déclaration pour la rendre pu¬
blique. A Geneve, le 25 Juillet 1765. (Signe) le Chevalier de BeauUville,
Efcker de Keßken, Hudegger , Augfpurger. Sinner. „

De Florence le 7 Août.
Monfeigneur l’Archiduc Grand Duc ne perd point de Vûë tout ce qui

peut contribuer à l’avantage & à l’embeliiTsment du cette Capitale : S. A.
R. a ordonné en conféquence par une patente du 23 Juillet dernier la dé¬

molition de tous les petits murs, auvents, baraques &c. qui barroient, pour
ainfi dire, les vues & incommodoient beaucoup les pall'ans. On a commencé
aujourd’hui a exécuter ces ordres, qui ne peuvent qu’être très agréables à
tous les Citoyens.

Le Duc de Stvozzi Grand Maître de la Mai fon de S A. R. Madame
la Grande Ducheffe vient de donner un exemple , qu’il eft à defirer que
d’autres fuivent. On fait ordinairement ici pour les noces une depenfe
très conüdérable en fucreries & en confitures : A la veille de marier fa
fille aînée ce Seigneur a fagement penfé qu’il feroit mieux de repartir en¬

tre les pauvres cette depenfe fuperfluë, mais accréditée par^ le préjugé & il
a fait publier à fa paroilfe qu’au lieu de fuivre cette coutume, il feroit
donner 1260 livres de notre monnoye pour erre diftribuées par portions
égales en forme de dot à 12 pauvres filles de bonnes mœurs, qui feroient
nommées par le Curé &huit Lits pour être également diftribués à d^s pau¬
vres familles de la paroiife , auiïi à la nomination du Curé. Le Duc de
Strozzi fera de plus diftribuer le jour du mariage du pain & des vivres à
tous les necefiiteux de la patoiffe ; il délivrera un certain nombre de pri-
fonniers détenus pour debtes & leur fera à chacun un don pécuniaire ; il
remettra à tous les habitans de fes terres la moitié de îeur^edevance ordi¬
naire; il étendra ces'bienfaits fur les locataires necefiiteux & enfin il fera
diftribuer à chacune des familles qui ne doivent rien, une gratification de
35 Livres.

De Vienne le zo Août.
Samedi dernier 16 de ce mois vers les 10 heures & un quart du foir

on a refienti ici & dans les environs une fecoufie de tremblement de ter¬
re affez violente, qui a duré cinq à fix fécondés & a été accompagnée
d’un bruit fouterrein & fourd ; cette fecoufie a été fuivie vers une heure
après minuit d’une fécondé moins violente & moins longue , & l’une & l’au¬

tre n’ont, grâces au ciel, caufé aucun dommage. L’air a été pendant ce
tems extrêmement calme.

Dimanche 17 leurs Majeftés l’Empereur & l’Imperatrice fe font ren¬
dus après midi de tchonbrunn en cette Capitale pour y affilier aux vigiles,
qui ont été chantées dans l’Eglife des PP. Auguftins à l’occ fion de Panni¬
vé r faire de la mort de feue S. M. l’Empereur FRANl OIS I de Très
Glorieufe Mémoire, & le lendemain leurs Ma;eft ss lmp. & Leurs Altefies
Royales ont affilié daps la meme Eglife au firvice folemnel qui y a été
célébré peur le repos de l'dme de ce Monnrquq. Toutes les cio-, hes de
la ville & des fauxbcurgs ont főnné pendant ce^ lugubres cérémonies.


	[Seite]
	[Seite]
	[Seite]
	[Seite]
	[Seite]
	[Seite]

